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quelles nous aurions pu tomber, nous nous empresserons de
les reconnaître et de les réparer; et bien loin d'en savoir
mauvais gré à ceux qui nous les auront signalées, nous leur
devrons (les remerciments,car il faut avant tout que la science
ait ses lois sauves et que la vérité soit respectée. Nous sommes
loin d'avoir de notre science et de notre capacité l'opinion
qu'on veut bien nous prter en certains quartiers, et rien ne
serait plus facile que (le nous embarrasser ; mais il ne faut
pas conclure de là qu'il ne nous est pas permis de relever
les erreurs que nous pouvons remarquer à l'égard de la
science dont nous nous occupons spécialement.

Notre article au sujet des vers dans le tombeau parait
avoirforteiment indisposé certainscorrespondants du Nouveau-
Monle qui signent " Un Cirélàit " et " Un auire Chrétien
mais nous regrettons d'avoir à dire que ces écrivains qui se
cachent pour mieux n us insulter, nous mettent dans l'im-
possibilité d'entrer en lice avec eux pour discuter d'une ma-
nière sérieuse. Si la passion et les injures ne doivent jamais
trouver place dans les discussions, c'est bien surtout lorsqu'il
s'agit de sciences.

Le a Chrétien " du No. du 16 Mars du Nouveau-Monde,
commence par nous traiter de maniaque, d'adepte des éru-
dits de l'incrédulité et autres aménités de ce genre. On sent
de suite qu'avec de tels adversaires la discussion n'est pas
possible. lien de plus aisé que de dire des injures, surtout
quand on a la lâcheté de se cacher pour le faire; mais les
injures contre notre personne ne peuvent en aucune façon
affaiblir nos argtiients Que le ton de ces écrits contraste
avec la dignité qui se montre d'ordinaire dans la rédaction
du Nouiveau-illonde ! Nous sommes vraiment surpris qu'un
journal si bien posé, ait voulu servir de voile à de tels écri-
vains et de véhicule à leurs productions. Nul journal, sui-
vant nous, ne devrait jamais permettre qu'on attaque nom-
méiment une personne sans se iionmer soi-iiême.

Que les " Chrétiens " du Nouiveau-Moode, qui le sont
bien moins que ne le comporte leur nom, avec la Gazette
des Campagnes, qui est toujours à nous accuser sans rien
préciser ii prouver, mettent de côté les injures et l'aigreur,


